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Banc public accueille
toujours plus de monde
FRANÇOIS MAURON

On connaît les bancs publics qui
permettent aux amoureux de se
bécoter, comme dans une chan-
son de Georges Brassens. A Fri-
bourg, Banc public, c’est aussi un
centre d’accueil de jour, qui joue
un rôle important dans le réseau
social du canton. En 2013, la
structure a ainsi ouvert ses portes
à 63 personnes par jour en
moyenne (+8,5% par rapport à
2012). Quelque 51 repas quoti-
diens y ont été servis, pour le prix
de 5 francs. En dix ans d’activité,
elle a tendu la main à plus de
4000 personnes, qui ont pu solli-
citer ses prestations.

Ces chiffres figurent dans le
rapport annuel qui a été présenté
vendredi soir lors de l’assemblée
générale de l’association, devant
une trentaine de membres. L’an
dernier, Banc public a dégagé un
bénéfice de 5945 francs, pour un
total de charges de 755313 francs.
Son budget est couvert à 70% par
un soutien de la Loterie romande
et du canton de Fribourg, tandis
que 15% sont issus des recettes
propres, le reste provenant d’une
recherche de fonds. «L’année

2013 a également été marquée
par la fête de nos 10 ans d’exis-
tence, et notre déménagement à
la route Joseph-Chaley, dans le
quartier du Schoenberg», in-
dique Anne-Marie Schmid Kilic,
directrice de Banc public.

Ouvert toute l’année, le centre
compte huit employés (4,5 équi-
valents pleins-temps). On y sert
une collation lematin et un repas
chaud àmidi. Il propose en outre
des prestations et conseils admi-
nistratifs, par exemple une aide
pour la recherche d’emploi. Les
usagers, principalement des
hommes (87%), peuvent égale-
ment se doucher, laver leur linge,
regarder la télévision, consulter
internet ou la presse.

«Banc public est un carre-
four ouvert à tous. Certaines
personnes viennent chez nous
durant une période de leur vie,
puis on ne les voit plus. Le cen-
tre n’est pas seulement une al-
ternative à la rue. Il permet de
renouer les liens sociaux et de
lutter ainsi contre l’exclusion ou
la solitude», note Anne-Marie
Schmid Kilic. I

MÉMENTO GRAND FRIBOURG
> CONFÉRENCE Cycle «Politique: tirer des enseignements de la
crise?» «Can Democracies exist without Trust?» par Ivan Krastev,
Sofia. Uni Miséricorde, auditoire B, 18 h 15.
> CONFÉRENCE de l’Alliance française de Fribourg: «Romans
et Chroniques» Mélanie Chappuis interviewée par J.-F. Thilo. Biblio-
thèque de la ville, salle Rossier, 18 h 30.

Au Home de la Sarine, une fête
entre cors desAlpes et pigeons
ANNIVERSAIRE • Actuellement en pleine tourmente, l’institution a fêté
ses 30 ans ce week-end. Elle veut se tourner résolument vers l’avenir.
FRANÇOIS MAURON

«J’ai du plaisir à être ici aujourd’hui,
même s’il n’y a pas lieu de s’autocongra-
tuler. Comme vous le savez, des faits
graves se sont déroulés et nous avons pris
des mesures disciplinaires et organisa-
tionnelles. Nous devons parler de ces
événements, le pire serait de vouloir les
occulter. Ils doivent nous inciter à pour-
suivre les réformes que nous avons entre-
prises. Il en va non seulement de notre
réputation, mais aussi de la confiance de
toute une communauté, des résidents,
des familles, du corpsmédical.»

Le préfet de la Sarine Carl-Alex Ri-
doré, qui préside le comité directeur du
Homemédicalisé de la Sarine (HMS), ne
se voile pas la face, à l’heure de son dis-
cours qui célèbre les 30 ans de l’institu-
tion. Objet de vives critiques, entachée
par des dysfonctionnements («La Li-
berté» du 17 avril), celle-ci vit actuelle-
ment une phase de réorganisation.

Magnifique terrasse
Samedi aprèsmidi, sous un soleil ra-

dieux, l’heure est malgré tout à la fête,
sur la magnifique terrasse du home. Les
110 résidents sont presque tous là, leurs
familles également, qui écoutent les
chansons de la chorale constituée pour
l’occasion. Les seniors ont encore de la
voix, et du cœur à l’ouvrage, indubita-
blement. Prenant la parole, quelques ré-
sidents confient leur foi en l’avenir de
l’institution, témoignent des difficultés,

mais aussi des petits bonheurs de la vie
en établissement médico-social (EMS).
Unmoment très émouvant.

La directrice du HMS, Christine Fer-
rari, insiste quant à elle sur ce lieu de vie
qu’est le home, soucieux d’intégrer les
personnes âgées dans les activités du
quotidien. Outre une exposition de pho-
tos, prises sur le vif, désireuse de mon-
trer les liens sociaux que les résidents
nouent entre eux mais aussi vers l’exté-

rieur, l’institution sarinoise inaugurera à
l’occasion de cette fête un «Jardin des
sens», une structure originale permet-
tant aux personnes àmobilité réduite de
s’adonner au jardinage. Une réussite qui
vaut bien un hommage du groupe de
cors des Alpes de l’Echo des vanils. En
conclusion des festivités, les specta-
teurs, ravis, assistent à un lâcher de pi-
geons voyageurs, un vrai symbole pour
le futur. I

Samedi, sur la terrasse du Home médicalisé de la Sarine, les résidents ont chanté
pour les 30 ans de l’institution. CHARLY RAPPO


